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Â.D,MINI,STR~T-IO.N DE C.oNCERTS A. D&NDELOT, 83 Rue d'Amsterdam 

SALLE ERARD. 13, Rue du Mail 

Jeudi 22 'Mars 1923, à 9 he ures du soir 

CONCERT 
donné par 

de SOUZA=LIMA 
Invitation (2 personnes) 

Taxe à régler au contrôle 
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' '11 '• • llfiltl. .• i ~ Musi=. -~- j . ·' • jil que . .. . . ~ . ....._ .......... , a••••--•._... 
M. Gabriel PiernE• a dirig.S llier ·un poême 

symplwnique dom l'autfur, .\L Liapounow, a, 
comme repr.lsentant de l'ancienne école n::sse, 
commo disc~ple de Balakirew et ele nimsky-

1 Korsakow, e>t a116si comrne hilt.e de la France, j 
les uroits les plus divers à notre sympathie. 
L'ouvrage quo M. Gabriel Pierné a révélé est 
intitnlti Hachich : il s'mspire d'un conte msse 
et évoque les rêves et les hallucinations d 'un 
voyageur, flan:; une fumerie aBiatique. 

M. Lia1munow •Possêde une teclmique fcrmée 
à honne école et son art est marqué au coin 
de la vigueur et de la sincérit.é. Son llachich 
est r.raite en grande í'resque sonore daus Ia­
quell~'. fl. n-ai dire_ aucun élém.Jnt ne nous 
apporie q11oi que ce soit de nouveau et de>nt 

. le fond no paralt pas toujours _justifier les 
I abondnnts développement~S qu'en tire l'autcur; 
I moi:; l'ensomb!e est imposant, et la brillante 
p~rorai~on a été pour beaucoup dans Je succes 

'qu'a obienu ::Jllif.ll'\;s du puljJic cetto composi- 1 
t!OJ.L 

A la m·~me ;;.~anco. nn ieune planiste, l\T. de 
8ouza-Lima. clans lo 4' Concerto de Saint­
.sn.~n<>. g"imposn immédiatement par les I>lus 
J'rane·ll<->; quulilé;,. une sonorit<5 amplo et claire, 
un :>en,, Ulll~ical tres fin, et Cfl je .ne sais quoi 
qui JJ'npl"Jl't.il'nt rru'au virtuoso-nó. Hevenu 
dulH '"lll )Je~ys. :\L elo Sonza-Lima. récent pre­
nw·r pl'ix 'i. dtr·e ótrai~an:; la classe de 
:!lhtw :\J::n·.~·ucrit" Lou"'. nppoJ·teJ"l. un .tJOuvrau 
térn"'I-.·Hag,:, o.le J',x.::,·lleuce du Jl'H" enseign:>- ~ 
rncni: fr:m.~ai.;; : il n·r;;t pn~ :nauvais que r.ons · 
<'li p;·rnion;; non.õ-J;ll~uw con"cienc,o. (t :\L Ga­
!ltii'l Piernti {'s~ hlên iE.<pi!.; cn nou~ lc l'i:.tppe- . 
1~..-·.t dp .t.~rnr,~ _?_n trmn.: . --- ftL;T.!VF :..Hnf.T 
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Am: Concerts Colonne, premiere audition d'un 

poeme symphonique de M. Liapounow. _, 
Aux Concerls • Lamoureüx, premiére audi-

1 tion. - Un compositeur de quinze ans. 
! - M. Pierné fut, hier, heureuserrient• inspiré en 
I nous faisant cónnaitre un poéme symphonique 
un peu touflu de 1\I. Liapounow, dont !e titre : 
ttucius6t, t;;~o éom un pro:;raruwe. úll ur~hel>-
fre tour à tour chatoyant, caressant, cruel ou 
dramalique, évoque bien Jcs phases d'un songe 

l ou se succêcle _une opposition de tab!eaux, ten­
dres ou . ango1ssants. L'cr.uvre s'apparente ~ 

I cette séduisante école russe qui sut si vite nous 
0onquérir, et l'audiloire en donna une nouvelle 
prem·e en f.1 isant une ovation à M. Liapounow 
se trouvant la la salle. 

1\f.. de Souza-Lima, un des plus brillants pre­
miers p~ noire Conservatoirc, Erarisa le 
Conce1'to en ut · mineur de Saint-Saens, celul 
concluant en un magnifique et joyeux chorai. 
:'-.f. de Souza-Lima -y égale presque M. Reus­
chel, et c'est un beau compliment que je lui 
f ais. 

Aux Concerí.s Lamdureux, Saint-Saens éiait 
égalemcnt célébré sous les auspices de son cé­
lehr·e Concerto en sol mineur : 1\I. Edouard Ga.­
rés en fuL !'interprete tre~ applaudi. 

Deux nouveauLús co,mptaient au progra,mme. 
Sept petites images du Japon, de l\L Migot, 
coul'tes et inléressantes esquisse.s, instrumen­
tées avec souplesse, modernes sans exces, Ies­
quelles reçurent le meilleur a0cucil. Leur in­
terprete vocal, Mme· 1\Iatha, nous flt entendre 
cnsuile une charmante mélodie, -Résurrection, 
de l\I. Marc Del'mas; d'un heau scntiment, fort 
heurcuscment affranchi des trop faciles procé­
dés modernes ; le succês fut tres vif. 

Au dernier mardi de la Lune Hbusse, nous 
avons eu la · primeur d'un Trio dont l'auLeUt; 
cumvte à peine quinze ans. Fils d'un des 1nem~ 
bres les plus émineuls <:lu barreau- parisieu, ]f\ 
,irnne Touy Aullin doit à. ~on maitre. M. Samuei· 
Housseau, de n't:tre pas tombé dqns ]ts incohé­
rcnces actucJles. Ses Jdées sont 'Naires et em­
preintes de sincérité. J'ai souvenir cl'un scherzo 
d'un ,ioli mouYement, d'un andante expr8;;sif, 
Au total, un ensemble n'étant · cn rie11 mala­
droit et une pcrsonnalité qu·i saura se dégager. 

L'auteur et les interpretes, 1\I.\L Basliue et 
Dangréaux, furent trés u.pplaudis. Au m~me 
progl'amme figura it 1\f. Ilorucc Jones, haryton· ' 
à lu voix -d'un timbre 0harmant, dont le 5Ucces 
fut tres grand. Nc quittons pns In Lune Housse 
sans dire combien fut ov::üionné )\1. Bastide au 
cours d'un récita! oú son cxécnlion dcs 
Concertos de Bach et de !\Icndelssohn fut ma-
gis lra le. ' 

Terminons en constatant' que 1\I. 13reitner, 
.virtuose .iusfementestim6, fut à la ha.uteur de 
'sa grande r6pualion au cours d'unc séance dt: 
'musique de eh::~mbre oú, secondé par !e qua. 
tuor Carembat. i! donna une remar·quable tra 

.cliun .ü'o:un".C.s .de Schunnnn et de J.\LP.ierné 
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